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Méthodologie de l'enquête :
Mise en oeuvre depuis 2000 par l'OFDT en partenariat avec la Direction du service national (DSN), l'enquête déclarative ESCAPAD
 consiste en un questionnaire proposé à l'ensemble des jeunes présents lors d'une Journée d'appel de préparation à la défense (JAPD). Elle renseigne notamment sur les niveaux d’usage en termes de produits psychoactifs ainsi que sur les modalités de consommation. ESCAPAD, par sa répétition régulière, permet  un suivi très réactif des évolutions à un âge particulièrement concerné par ces usages. Elle présente, par ailleurs, l'avantage d'interroger un échantillon représentatif de tous les jeunes Français (garçons et filles), y compris ceux qui sont déscolarisés ou qui travaillent. Cette enquête a été étendue aux Dom en 2001 et aux Com (Polynésie Française et Nouvelle-Calédonie uniquement) en 2003.
En métropole, l'échantillon exploitable lors de l’enquête 2005 atteint 29 393 adolescents de 17 ans (en âge révolu, c'est-à-dire en tenant compte du mois de naissance), ce qui permet une exploitation des résultats dans les 26 régions françaises, Corse comprise. Les évolutions régionales sont présentées par rapport aux données agrégées 2002/2003 issues de Beck F, Legleye S, Spilka S, Atlas régional des consommations de produits psychoactifs des jeunes français. Exploitation régionale de l’enquête ESCAPAD 2002/2003, OFDT, 2006.
Présentation des indicateurs utilisés et lecture des tableaux :
L’étude des usages de produits psychoactifs nécessite de choisir les indicateurs de niveau et de fréquence d’usage supposés illustrer les consommations de la façon la plus pertinente possible. Dans l’analyse proposée, nous avons retenu les principaux indicateurs utilisés dans les rapports des enquêtes ESCAPAD depuis 2000 et adoptés généralement dans les études internationales :
· L’expérimentation qui désigne le fait de déclarer avoir déjà pris un produit au cours de sa vie, quel que soit le nombre de consommations ;
· L’usage récent qui désigne l’usage au cours des trente derniers jours ;

· L’usage régulier, qui désigne le fait de déclarer avoir pris au moins dix fois un produit au cours des trente derniers jours, à l’exception du tabac, pour lequel il s’agit de l’usage quotidien ; 

· L’usage quotidien, qui désigne le fait d’avoir pris un produit quotidiennement au cours des trente derniers jours.

Pour l’ivresse alcoolique, ont également été distingués : 
· L’ivresse au cours de la vie ; 

· L’ivresse répétée, qui désigne le fait de déclarer avoir été ivre au moins trois fois durant les douze derniers mois ; 

NB : les données 2005 de prévalence de l’expérimentation des médicaments psychotropes (intitulés « pour les nerfs, pour dormir » dans le questionnaire) ne sont pas comparables à celles des années antérieures. L’ajout d’une demande de précision de la nature du dernier médicament pris, bien que postérieure à la question interrogeant l’expérimentation dans le questionnaire, semble avoir modifié la nature des réponses, diminuant les prévalences, probablement par l’élimination de nombreuses réponses concernant des produits qui ne sont pas de véritables médicaments psychotropes prescrits (comme la phytothérapie, etc.) Pour cette raison, les prévalences 2002/2003 sont absentes des tableaux.

Les tableaux présentés dans cette analyse régionale donnent les fréquences d’usage pour ces différents indicateurs dans la région, pour l’ensemble de la métropole et rappellent les niveaux pour la région lors de l’enquête 2002/2003.

Le test utilisé est celui du Chi-2
. Les symboles *, ** et *** signifient que l’écart est significatif (test du Chi-2) respectivement au seuil 0.05, 0.01, 0.001 pour la comparaison des sexes dans la région (colonne « sex ratio ») et la comparaison du niveau régional avec celui de l’enquête précédente et du reste des jeunes Français (dans les colonnes « Test » correspondantes). A contrario, « ns » signifie non significatif.

Enfin, pour les colonnes concernant la région, la taille des échantillons n’offre pas une précision de la mesure suffisante pour conserver la décimale, contrairement à l’échantillon métropolitain. 

Les consommations de produits psychoactifs à 17 ans en Lorraine :
Echantillon

	
	Garçons

Lorraine
	Filles

Lorraine
	Ensemble
Lorraine
	Métropole

	Taille échantillon
	941
	923
	1864
	29393

	Elèves ou étudiants
	82 %
	91 %
	86 %
	84,2 %

	En apprentissage
	14 %
	5 %
	10 %
	11,4 %

	Autres (insertion, emploi, chômage)
	4 %
	3 %
	4 %
	4,4 %


Source : ESCAPAD 2005, exploitation Lorraine, OFDT

L’échantillon de jeunes de 17 ans résidant en Lorraine atteint 1864 individus, dont 941 garçons et 923 filles. Par rapport à la métropole, la répartition des jeunes selon la situation scolaire est sensiblement la même en Lorraine. Comme sur l’ensemble du territoire, les filles sont plus souvent élèves ou étudiantes que les garçons.

Le tabac :

Usages de tabac à 17 ans (%)

	
	Lorraine
(ESCAPAD 2005)
	Lorraine
(ESCAPAD 2002/2003)
	Métropole
(ESCAPAD 2005)

	
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Sex ratio
	Ensemble
	Test
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Test

	Expérimentation
	70
	70
	70
	ns
	76
	***
	71,0
	73,5
	72,2
	*

	Usage quotidien
	33
	33
	33
	ns
	40
	***
	33,6
	32,3
	33,0
	ns


Source : ESCAPAD 2002/2003 et 2005, exploitation Lorraine, OFDT

À 17 ans, plus de deux tiers des jeunes Lorrains interrogés disent avoir expérimenté le tabac et 33 % déclarent un tabagisme quotidien, sans différence significative entre les sexes. Le profil tabagique en Lorraine s’avère semblable à celui observé dans le reste du territoire métropolitain, même si le niveau d’usage quotidien ne diffère pas significativement. En comparaison avec l’enquête 2002/2003, le tabagisme quotidien dans la région a nettement diminué.
L’alcool et les ivresses :

Usages d’alcool et ivresses à 17 ans (%)

	
	Lorraine
(ESCAPAD 2005)
	Lorraine
(ESCAPAD 2002/2003)
	Métropole
(ESCAPAD 2005)

	
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Sex ratio
	Ensemble
	Test
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Test

	Usage au cours du mois 
	83
	71
	77
	***
	78
	ns
	82,0
	75,3
	78,7
	ns

	Usage régulier
	17
	5
	11
	***
	12
	ns
	17,7
	6,1
	12,0
	ns

	Ivresse au cours de la vie
	66
	47
	56
	***
	55
	ns
	63,3
	49,6
	56,6
	ns

	Ivresses répétées
	34
	15
	25
	***
	18
	***
	33,4
	18,3
	26,0
	ns


Source : ESCAPAD 2002/2003 et 2005, exploitation Lorraine, OFDT

Les usages de boissons alcoolisées des jeunes Lorrains restent plus masculins. Si 17 % des garçons disent en boire régulièrement, les jeunes filles ne sont que 5 % à déclarer un tel usage. Comparativement à l’ensemble des jeunes Français, ceux de la région présentent un niveau d’usage au cours du mois similaire. Il en est de même pour l’usage régulier, qui semble par ailleurs avoir stagné par rapport au niveau enregistré dans la région en 2002/2003.
Les ivresses alcooliques concernent également plus souvent les garçons que les filles. Par rapport à leurs homologues du reste de la métropole, les adolescents Lorrains se déclarent aussi souvent ivres, et ce quelle que soit la fréquence des ivresses observées. Comparativement à 2002/2003, le niveau des ivresses répétées en Lorraine a nettement augmenté.

Le cannabis :

Usages de cannabis à 17 ans (%)

	
	Lorraine
(ESCAPAD 2005)
	Lorraine
(ESCAPAD 2002/2003)
	Métropole
(ESCAPAD 2005)

	
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Sex ratio
	Ensemble
	Test
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Test

	Expérimentation
	51
	44
	48
	**
	50
	ns
	53,1
	45,5
	49,4
	ns

	Usage régulier
	16
	6
	11
	***
	12
	ns
	15,0
	6,3
	10,8
	ns


Source : ESCAPAD 2002/2003 et 2005, exploitation Lorraine, OFDT

Dans la région, les niveaux d’usage du cannabis apparaissent similaires à ceux observés sur le reste du territoire métropolitain. Parmi les jeunes interrogés, 51 % des garçons et 44 % des filles déclarent avoir déjà consommé du cannabis au cours de leur vie. L’usage régulier, qui est stable par rapport à l’enquête 2002/2003, concerne 11 % des jeunes Lorrains, avec une nette prédominance masculine (16 % des garçons et 6 % des filles).
Les médicaments psychotropes et les autres produits psychoactifs :

Expérimentations des médicaments psychotropes et autres produits psychoactifs à 17 ans (%)

	
	Lorraine
(ESCAPAD 2005)
	Lorraine
(ESCAPAD 2002/2003)
	Métropole
(ESCAPAD 2005)

	
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Sex ratio
	Ensemble
	Test
	Garçons
	Filles
	Ensemble
	Test

	Médicaments psychotropesa
	11
	26
	18
	***
	
	
	11,3
	28,6
	19,9
	ns

	a : ces consommations peuvent être prescrites ou non

	Champignons hallucinogènes
	8
	3
	6
	***
	5
	ns
	5,2
	2,1
	3,7
	***

	Poppers
	5
	3
	4
	*
	5
	ns
	6,3
	4,8
	5,5
	***

	Ecstasy
	5
	4
	4
	ns
	5
	ns
	4,2
	2,8
	3,5
	ns

	Cocaïne
	3
	3
	3
	ns
	2
	ns
	3,0
	2,0
	2,5
	ns

	Héroïne
	1
	2
	1
	ns
	1
	ns
	0,8
	0,6
	0,7
	***


Source : ESCAPAD 2002/2003 et 2005, exploitation Lorraine, OFDT

À l’inverse de la plupart des autres produits, ce sont les jeunes adolescentes qui se révèlent les plus expérimentatrices de médicaments psychotropes (26 % vs 11 % dans la région), qu’ils soient consommés dans le cadre d’une prescription ou non.

En Lorraine, les niveaux d’expérimentation des autres produits illicites se révèlent relativement proches de ceux mesurés sur le reste de la métropole, même si l’héroïne et surtout les champignons hallucinogènes s’avèrent plus expérimentés dans la région, au contraire du poppers qui semble moins expérimenté.
Situation par rapport aux autres régions :

Classement de la région pour les principaux indicateurs à 17 ans

	
	Lorraine
(%)
	Classement en métropole
(sur 22 régions)
	Métropole

(%)

	Tabac – Usage quotidien
	33
	19
	33,0

	Alcool – Usage régulier
	11
	18
	12,0

	Ivresses – Répétées
	25
	15
	26,0

	Cannabis – Usage régulier
	11
	11
	10,8


Source : ESCAPAD 2005, exploitation Lorraine, OFDT

Par rapport aux autres régions métropolitaines, la Lorraine apparaît particulièrement sous-consommatrice de tabac et d’alcool. Par ailleurs, l’expérimentation de champignons hallucinogènes y est relativement répandue.



























� Enquête sur la Santé et les Consommations lors de l’Appel de Préparation À la Défense


� Dans certains cas où les conditions de validité du Chi-2 ne sont pas remplies, c’est le test du Chi-2 avec correctif de Yates qui est utilisé. Dans le cas où les effectifs sont très faibles, il peut arriver aussi qu’aucun test ne soit effectué.
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